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NETTOYAGE DE LA PWS GRANDE 

VILLE DU MONDE 

Pour les spécialistes canadiens "gui "té:item - de se 
Faire Vnri. ncirri:-an Me:gigue,- l'neCasion est 
.111C:chante. 

M. Howard G oodiellow_ cst. président .de  
GOndfelldw Conultants 	urrcabiner - 
d'ingénierie-conseil canadien, spécialisé, en 
erwironnement. Il est également  professeur adjoint 
de  ' l'U 	d genie unique a 	nnersite e oronto. Il  
offre -des services -  d'ingénierie-conseil 'au  Iexiquc 
depuis une douzaine d'années, ce qui fait de lui un 
intervenant respecte d'un - des 'plus :importants 
méga-ommts environnemennuix thi eyirric. 

Mexithestlaplusgrandc .viIle du monde et le - 
gciuernernerit cntçnd également.  en faire une des 
viliès les pins propres du inonde 11 a, 'à ccére fin 

 adOptéttinelOt exigeant  que tous  léS:véhieules 
autorriOhiieS Consiruits à:partir'Sde:199soient , . . 
muais d'uni convertisseiir Catalytique. Malgré 

. 	 , 

desoure .és fikes,:cést-àdire;les industries, 
d (.;in'éiii> e-nt  les principales  cans'eS dé Pollüt'ion 
atmosphérique. 

Une inspection périodique du Secrealia 
Des:ci:14314 ;Soiiall.:VÉDES .01;),Sccré,iriat 
d é.Véloppernent yiOcial, a fait fermer :  plusieurs 

 inStallarinni:rnanitfacturièreS:  et  obhgé  n'Ombre 
antipollution . 

- Malgré tout  15 OilÔ installation 
: manufacturières de la ré.gion de! IrIxice 

conttri—nent dé polluer largement 1 'afindsphère.:11. 1. 
PGOtichellogv y:voit done'de belles Perspectives 

d'affaires en assainissement de l'environnement. 

Ayitit éré, appelé à tr.e.ailler en é.twiLe 
collaboration àyée:  SEDESOÉ à l'élaboratioà des 
règlements sûr la Polltition de l'air pour les ciii.iërsr  

>doodfellow ne Snius-estinie 
pas l'ani-Plitude du probléme. Il pos.s-àdc 
égalemenel'exPertise nécessaire pour aider le 

 induSiiies à régler leurs problèmes de pdilution 
atmosphérique ...Sa connaissance des technologies 
de Ventilation industrielle et,:de contrâle  de Ii  

pollution atmosphe'i-ilàuè s'apPligne tant aux 
ançiennes gu'anx:niiuVelleinstaliations. : ;M. 
GnoCifellos= :eXplorè actuellement la  possibilité de 
conclure dos  partenariats avec des entrepriCs' 
mexièaines. «Lorsque j'ai commencé à travailler 
sci au  Mextgue, je né ponvais entrevoir le jour où 
le'MéXigue prendrait au sérieux la pollution 
ntmosphérigne. ‘inilà, ce j'eut est maintenant 
arrivé.» 

LES SERVICES ENVIRONNEMENTAUX 

En vertu de l'Accord nord-américain de libre-échange (ALÉNA) et d'autres 
accords connexes, le Mexique prendra les mesures nécessaires pour respecter les 
normes et les pratiques environnementales. Le marché de l'équipement et des 
services de lutte contre la pollution devrait augmenter de 15 pour 100 par année 
d'ici l'an 2000. Avec des ventes annuelles variant entre 10 et 20 millions de dollars 
canadiens sur le marché mexicain, le Canada détient de 3 à 5 pour 100 du marché 
mexicain de l'équipement de protection de l'environnement. 

Le Mexique prend au sérieux la protection de l'environnement. Le 
gouvernement Salinas a fermé, en 1991, les plus grosses raffineries de pétrole du 
pays qui étaient de grands pollueurs. Cette fermeture a entraîné la perte de 5 000 
emplois et coûté 5 millions de dollars US. Le gouvernement a également rendu 
obligatoire, toujours en 1991, l'installation de convertisseurs catalytiques sur tous 
les nouveaux véhicules automobiles. 

Des milliers d'industries de Mexico et des environs ont été désignées comme des 
grands pollueurs et devraient offrir, avec les régions industrielles de Guadalajara et 
de Monterrey, des débouchés intéressants pour le savoir-faire des entreprises 
canadiennes spécialisées dans la protection de l'environnement. On peut, entre 
autres, citer les suivants : 

L L'utilisation rationnelle de l'énergie. À l'automne 1994, Petteleos Mexicanos 
(PEMEX), la compagnie pétrolière nationale, a annoncé qu'elle redoublerait 
d'efforts pour faire une utilisation plus rationnelle de l'énergie en améliorant 
ses installations de traitement et de distribution de l'énergie. D'autres sociétés 
et gouvernements s'intéressent également aux mesures d'économie de 
l'énergie. 

2. La gestion des déchets solides. Les déchets solides biomédicaux sont 
actuellement envoyés aux dépotoirs municipaux. Les nouvelles normes de 
collecte, de traitement et d'élimination des déchets biomédicaux ouvrent un 
marché prometteur pour les entreprises étrangères. 

3. La gestion de l'eau. La qualité de l'eau relève maintenant, pour l'essentiel, des 
gouvernements municipaux mais les grandes sociétés commencent aussi à 
traiter leurs effluents. Les entreprises des secteurs privé et public devront 
passer des contrats pour obtenir les compétences techniques et les 
compétences en gestion dont elles ont besoin pour mettre en oeuvre et gérer 
leurs projets de traitement des eaux usées. 

GUIDE D'AFFAIRES:  
LE MARCHÉ MEXICAIN DES SERVICES 


